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La réglementation 
du travail national en Allemagne 
Le 1er mai écoulé est entrée en vigueur la loi 
allemande sur la réglementation du travail. Il n'est 
pas sans intérêt, pour nos lecteurs, de connaître 
sur quelle base le nouveau régime a institué les 
principes généraux de la législation sociale de l'em-
pire. 
Nous rappellerons qu'autrefois, le travail étant 
placé sous la protection particulière du Reich, la 
liberté d'association était garantie à chacun, les 
ouvriers et employés étaient appelés à collaborer 
avec les employeurs à la réglementation des salaires 
et des conditions d'emploi ainsi qu'à l'ensemble 
du développement économique des forces de pro-
duction. 
Sur ces bases, tout un réseau de contrats collec-
tifs se développa dans l'ensemble du pays, ainsi 
que des organisations paritaires de conciliation et 
la constitution de conseils d'entreprises, destinés à 
protéger les intérêts économiques communs aux 
salariés, dans les rapports avec l'employeur. 
Dès le moment où le parti national-socialiste est 
venu au pouvoir, en 1933, des transformations 
radicales s'opérèrent dans l'organisation du travail. 
Les associations patronales et les syndicats ouvriers 
furent dissous et remplacés par le « Front allemand 
du travail », constitué par le groupement de toutes 
les personnes qui participent à la vie active sans 
distinction de situation économique ou sociale; son 
but est d'éduquer tous les travailleurs allemands 
dans l'esprit de l 'Etat national-socialiste. 
Contrairement à l'ancien droit qui reposait sur 
les principes de la démocratie et partant de l'oppo-
sition entre employeur et travailleur, la nouvelle 
organisation sociale repose sur le « principe du 
chef », qui régit également l'ordre politique et 
celui de la communauté d'entreprises. 
Dans toute exploitation, le propriétaire, comme 
chef (Führer) et les employés et ouvriers comme 
personnel (Gefolgschaft) travaillent de concert en 
vue des buts de l'entreprise et pour le bien commun 
de la nation et de l 'Etat. C'est le chef qui décijde, 
au regard du personnel, en toutes matières inté-
ressant l'entreprise, réglementées par la loi. 
Il veille au bien du personnel qui, en revanche, 
lui doit fidélité. Chaque membre d'une communauté 
d'entreprise est responsable de l'accomplissement 
consciencieux des devoirs qui lui incombent; il 
mettra tous ses efforts au service de l'entreprise et 
se pliera aux nécessités du bien commun. 
Ce sont ces principes directeurs qui ont inspiré 
toute la nouvelle réglementation légale. 
Comme les entreprises ont à remplir un devoir 
public, la qualité de chef peut être retirée par 
l'autorité; il en est de même de l'emploi exercé 
par un ouvrier ou un employé, sans égard aux dis-
positions de son contrat de travail. 
Dans les entreprises occupant au moins 20 per-
sonnes, des hommes de confiance, choisis parmi le 
personnel, sont adjoints au chef à titre de conseil-
lers. Pour la nomination de ce conseil, le chef 
d'entreprise, de concert avec le chef de l'or-
ganisation nationale-socialiste des cellules d'en-
treprises dresse une liste des hommes de confiance 
et le personnel est appelé à se prononcer sur cette 
liste, au scrutin secret. A défaut d'entente, c'est au 
commissaire du travail à nommer le conseil de 
confiance qui, d'ailleurs, n'a que des fonctions d'or-
dre purement consultatif; il doit s'efforcer d'aplanir 
les différends au sein de la communauté d'entreprise 
et aucune sanction ne peut être prise, sans qu'il ait 
été entendu au préalable. 
L a protection contre le congédiement, au cas où 
il existe un contrat de travail individuel, a été main-
tenue telle qu,'elle existait auparavant, mais avec 
certaines réserves. Le travailleur peut, si le congé-
diement lui cause un préjudice inéquitable et n'est 
pas nécessité par la situation de l'entreprise, porter 
plainte devant le tribunal dû travail. L'indemnité 
à laquelle il peut avoir droit ne doit pas dépasser 
les 11/12 de son dernier gain annuel. 
S'il s'agit d'un licenciement collectif motivé par 
l'arrêt total ou partiel de l'entreprise, son chef doit 
demander l'approbation du commissaire d'à travail. 
Ces commissaires du travail sont nommés par le 
ministère du travail du Reich, d'accord avec le 
ministre de l'Economie et celui de l'Intérieur. Ce 
sont des fonctionnaires du Reich; ils doivent tenir 
constamment le gouvernement au courant du déve-
loppement d'ordre social. Ils se font assister pour 
les questions de principe d'un conseil consultatif 
d'experts, dont les trois quarts sont choisis sur une 
liste présentée par le Front du travail et l'autre 
quart choisis par les commissaires eux-mêmes, dans 
leur circonscription. 
La réglementation des conditions du travail et en 
particulier des salaires peut être fixée dans le contrat 
de travail individuel. Les entreprises occupant habi-
tuellement au moins 20 ouvriers et employés, doij-
vent posséder un règlement intérieur établi. par le 
chef. En cas de conflit, entre celui-ci et le conseil 
de confiance, c'est le commissaire du travail qui 
prononce et qui a qualité pour imposer le règlement. 
C'est aux commissaires à veiller à l'application 
du règlement intérieur. Sans recourir à une con-
trainte définie, il exerce cependant une influença 
sur la politique sociale de l'ensemble des entreprises. 
Lorsqu'il est indispensable de fixer des conditions 
minima d'emploi pour assurer la protection des sa-
laires d'un groupe d'entreprise, le commissaire peut 
établir un règlement collectif. 
Le règlement collectif diffère ainsi essentiellement 
de l'ancienne convention, en ce sens qu'il ne repré-
sente pas un accord, mais un acte d'autorité. D un 
autre côté, la réglementation des conditions d'emploi 
par entreprise doit être considérée comme la règle 
et la convention collective comme l'exception, ce 
qui était l'inverse autrefois. 
L'une des innovations de la nouvelle législation 
réside en l'institution de tribunaux d'honneur chargés 
de juger les infractions graves aux devoirs sociaux 
que crée la communauté d'entreprise. 11 y a des 
ribunaux de première instance et le Tribunal d'hon-
leur du Reich. 
Les tribunaux de première instance se composent 
d'un magistrat nommé par le ministre de la Justice, 
d^accord avec le Ministère du travail, d'un chef 
d'entreprise et d'un homme de confiance choisis sur 
les listes dressées par le Front allemand du travail. 
Le Tribunal d'honneur du Reich est composé de 
deux hauts magistrats, d'une personne désignée par 
le gouvernement, d'un chef d'entreprise et d'un homme 
de confiance. 
Le Tribunal d'honneur de première instance peut 
intervenir, d''un côté lorsqu'un chef d'entreprijse 
abuse de son autorité avec l'intention de nuire, pour 
exploiter le travail des membres du personnel ou les 
blesser dans leur honneur, d'un autre côté, lorsque 
ces derniers compromettent la paix sociale dans 
l'entreprise en excitant le personnel avec intention 
de nuire ou encore, si des hommes de confiance 
interviennent indûment dans la direction de l'entre-
prise ou compromettent de manière malveillante 
l'esprit de solidarité de l'entreprise et s'ils divulguent 
des renseignements confidentiels ou des secrets tech-
niques ou d'affaires venus à leur connaissance dans 
l'exercice de leur fonction. 
En résumé, ainsi que nous l'avons dit au début, 
l'objet de la nouvelle loi est d'établir une nouvelle 
constitution de travail; si elle laisse en vigueur les 
mesures de protection sociale, ainsi que les lois 
d'assurances sociales, elle en modifie les conditions 
d'application, en particulier par la disparition des 
associations professionnelles et la substitution des 
règlements collectifs, aux conventions collectives. 
La loi sur le travail à domicile sera aussi modi-
fiée, celui-ci étant soumis au régime général pour ce 
qui concerne la réglementation des salaires, l'insti-
tution des conseils de confiance et la surveillance 
des commissaires de travail. 
La loi nouvelle a évité avec soin, ainsi que le dit 
la Revue Internationale du Travail, une réglemen-
tation rigide et détaillée, en vue de conserver toute 
la souplesse nécessaire aux développements futurs. 
Il faut Jonc attendre ceux-ci pour se faire une idée 
plus précise de la portée et des effets réels de 
cet important acte législatif. 
Une étude méthodique et intéressante 
sur le système de salaires à primes 
Parmi les théories génératrices de l'organisation 
rationnelle de l'industrie, l'une des plus importantes 
est sans contredit celle du salaire selon le mérite. 
Une tradition séculaire, pour ne pas dire un pré-
jugé tenace, considère le prix de l'ouvrage, le prix 
de la pièce et 1;; prix du temps connue des constante:-; 
immuables. Or, la théorie du salaire moderne, en 
fait des variables. 
Le point de vue traditionnel du patron fut de ne 
i considérer le salaire que comme un élément de dé-
I penses inévitable de la fabrication et de la vente. 
; Cependant, il est essentiel, pour le patron et la 
! communauté, que l'industrie soit exploitée avec l'effi-
I cience la plus grande et que l'ouvrier soit intércssjq 
par le salaire à un bon rendement qualitatif et 
quantitatif. 
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Le salaire à primes cherche à concilier les deux 
points de vue, en permettant tout à la fois une aug-
mentation de la production, une diminution des frais 
de fabrication pour le patron, et pour l'ouvrier, un 
gain supérieur. 
Il importe donc que l'industriel se rende un compte 
exact de l'importance des stimulants dans l'accrois-
sement de l'efficience de son entreprise en général 
et de celle des ouvriers et autres collaborateurs en 
particulier. Par l'étude de la vaste littérature aujour-
d'hui à sa disposition, il doit acquérir les connais»-
sauces théoriques indispensables sur le salaire mo-
derne et les différentes combinaisons auxquelles ce 
dernier se prête. 
Le but de l'étude si substantielle de M. Alphonse 
Perren est de présenter aux industriels comme aux 
ouvriers les systèmes à primes les plus essentiels. Il) 
Dans une partie générale, l'auteur établit le prin-
cipe fondamental qui est à la base de tout système 
de salaire à primes. Il examine aussi les facteurs 
qui peuvent influencer ou qui doivent déterminer le 
choix d'un système, et enfin les conditions préalables 
et indispensables à l'introduction comme à la mise en 
pratique de pareils systèmes de salaires. 
Dans une seconde partie de son ouvrage, qui en est 
la partie spéciale, M. Perren étudie en détail les 
différents systèmes et plus particulièrement ceux qui 
sont le plus répandus dans la pratique industriéille, 
/. Le principe fondamental de la prime. — Définition 
de la prime. — Son influence stimulante. 
Il- importe à l'économie moderne que le travail 
industriel soit exécuté d'une façon rationnelle, c'est-
à-dire selon des principes scientifiques et non pas 
des données empiriques et traditionnelles seulement. 
D'autre part, la tendance la plus marquée de 
l'industrie moderne est la lutte contre le gaspillage. 
Enfin, il y a en tout homme une tendance à se 
perfectionner, professionnellement parlant, et un désir 
d'améliorer ainsi sa situation économique. 11 importe 
donc de stimuler ce désir. 
Si l'on se base sur ces trois postulats, expose 
M. Perren, le principe fondamental de la prime est de 
favoriser la production, la qualité et l'économie en 
faisant participer les ouvriers directement ou indi-
rectement productifs, aux bénéfices supplémentaires 
que leurs efforts spéciaux et leur collaboration pro-
curent à l'entreprise. 
Cependant, il convient de faire remarquer que les 
nouvelles formules de rémunération ne constituent 
qu'un des aspects de l'effort qui tend à l'organisationl 
scientifique du travail et qu'il ne faut pas chercher 
à identifier l'attribution de primes avec les méthodes 
de cette organisation. 
La prime a pour but: 1) de payer aux ouvriers) 
capables d'une production dépassant la normale un 
salaire proportionné à leur efficience supérieure; 2) 
d'intéresser les ouvriers productifs et indirectement 
productifs ainsi que les contremaîtres, chefs d'ateliers 
et autres supérieurs à soigner la qualité dm travail, 
à diminuer les frais généraux et à veiller à une 
rigoureuse économie de toutes les matières de fabri-
cation. 
La prime constitue ainsi l'élément variable qui 
vient s'ajouter à l'élément fixe qu'est le salaire de 
base. Elle encourage, stimule et pousse à l'action, 
à savoir à la recherche de la meilleure méthode 
de travail, à la recherche du rendement qualitatif et 
quantitatif, et développe aussi l'esprit de collabora-
tion. 
// . Facteurs qui peuvent influencer ou qui doivent 
déterminer le choix d'un système de salaire 
à primes. 
On ne saurait assez insister sur l'importance d'une 
préparation minutieuse et scientifique des bases fon-
damentales sur lesquelles reposera l'application du 
système de salaire à primes adopté. 
Le mode de rémunération du travail n'est qu'un 
des nombreux éléments de la méthode moderne d'or-
ganisation scientifique de l'industrie. L'application 
des systèmes de salaires à primes suppose par con-
séquent des méthodes d'administration industrielle 
propres à assurer l'efficacité du système adopté, en 
particulier: 
1) L'intervention d'un bureau d'études ou d'ana-
lyse, chargé de rechercher l'importance des divers 
facteurs susceptibles d'influencer le résultat du tra-
vail et de préparer les éléments du travail. 
2) L'intervention d'un service de sélection du 
personnel destiné à donner à chacun une tâche en 
harmonie avec ses capacités. 
3) La création d'un organisme de contrôle quali-
tatif et quantitatif du travail effectué, avec établis)-
sement des statistiques devant intervenir dans le 
1) Alphonse Perren, Licencié es sciences commerciales 
et économiques: Les primes sur salaires dans les 
entreprises industrielles, thèse de doctorat de l'Uni-
versité de Neuchâtel, 1933. 
calcul du prix de revient des travaux et détermi-
nation de la part de chaque élément dans le ren-
dement de l'entreprise. 
Les conditions d'introduction et de mise en pra-
tique du système de salaire à primes sont d'ordre 
technique et d'ordre psychologique. Parmi les condi-
tions d'ordre technique, M. Perren étudie la classi-
fication du travail, la rationalisation et les contrôles^ 
l'établissement du salaire de base, qui est un facteur 
capital, la statistique des salaires et la comptabilité 
du prix de revient. 
Au point de vue psychologique, ce qui importe, 
c'est le choix d'un système s'adaptant au genret 
d'industrie, le mode d'application du système et la 
période de transition du système de salaire ordinaire 
au système de salaires à primes. 
///. Les variétés de systèmes de salaires à primes e'. 
systèmes les plus répandus dans la 
pratique industrielle. 
M. Perren classe en cinq groupes les systèmes de 
salaire à primes, en distinguant: 
1) Les primes à l'économie du temps fixé pour l'a-
complissement d'une tâche déterminée. 
2) Les primes différentielles aux pièces. 
3) La combinaison de plusieurs systèmes au temps 
et aux pièces. 
4) Les systèmes «aux points» mesurant les capa-
cités humaines et les exprimant en « points » devant 
servir de base à la fixation des salaires. 
5) Les systèmes basés sur une échelle arbitraire 
d'efficience. 
En ce qui regarde les primes au rendement indi-
viduel, parmi les systèmes du premier groupe (primes 
à l'économie du temps), M. Perren analyse le sys-
tème Hasley, répandu en Amérique, ainsi que les 
systèmes Willians, Wilhelmshavn et Sherman, qui en 
sont des variantes. Le système Rowan est devenu la 
modalité de salaire à primes la plus répandue en 
Angleterre et en France. Ce système remédie aux 
inconvénients des primes à taux uniforme et à pro-
gression illimitée en substituant à la formule d'Has«-
ley ou de Willians une forme de prime à caractère 
dégressif. 
Les systèmes du groupe II (primes différentielles; 
aux pièces) sont représentés par le tarif différen-
tiel de Taylor et le tarif multiple de Merrick, qui 
est très proche parent de celui de Taylor; cepen-
dant, au lieu d'employer, deux taux, il en utilise 
trois. Le tarif différentiel progressif de Gantt com-
bine les avantages du tarif aux pièces pour les ou-
vriers habiles avec ceux du tarif à la prime pour les 
ouvriers médiocres. 
Dans le groupe III (combinaisons de systèmes), 
l'auteur étudie les systèmes Diemer, Bann et Park-
hurst; dans le groupe IV (sysljèmes dits «aux 
points»), M. Perren s'attache surtout au système 
Bédaux, qui a été introduit dans des centaines d'étar 
blissements importants aux Etats-Unis, en Allemagne, 
en Italie, en Roumanie et en Australie, etc. Ce 
système a fait couler beaucoup d'encre et provoqué 
d'interminables polémiques dans les journnaux tech-
niques du monde entier. La « Fédération Horlogère 
Suisse» en a parlé longuement et ellie a pu se rendre 
compte de l'intérêt que ses publications sur ce 
système suscita au pays et à l'étranger. 
Au groupe IV appartient aussi le système Haynes-
Manit. 
Les systèmes du groupe V (systèmes basés sur 
une échelle arbitraire d'efficience) sont nombreux et 
M. Perren en analyse plusieurs. 
Dans un second chapitre de la partie spéciale de 
sa thèse, l'auteur étudie enfin les primes au rende*-
ment collectif et les différents systèmes appliqués en 
Amérique surtout. 
Un chapitre intéressant aussi, c'est celui que M. 
Perren consacre à l'étude des primes aux dirigeants/ 
des entreprises: conseils d'administration, directeurs, 
sous-directeurs, chefs de service, experts attachés à 
l'entreprise, et tout particulièrement les primes aux 
contremaîtres et même celles aux apprentis. 
Ce qui fait la valeur incontestable de l'ouvrage de 
M.Perren, c'est l'analyse objective et approfondie des 
avantages et désavantages des différents systèmes. 
Ce beau travail se recommande, d'autre part, par 
l'ordonnance raisoniiée et méthodique des matières, 
sa clarté et son français châtié. 
Pour l'industriel et l'économiste, il y a beaucoup à 
glaner dans cette thèse. M. F. 
Conseil fédéral a également pris connaissance du 
résultat d'une conférence où la même question a été 
discutée vendredi matin avec des représentants d'as-
sociations économiques suisses. 
Bien que les propositions faites jusqu'à présent par 
l'Allemagne ne tiennent pas compte des intérêts 
suisses et de la situation de notre pays,e n tant qu'a-
cheteur important de marchandises allemandes, le 
Conseil fédéral a décidé de ne pas rompre les négo-
ciations. Il a établi de nouvelles instructions sur la 
base desquelles M. le Ministre Stucki essayera une 
dernière fois d'arriver à une entente avec le gouver-
nement allemand, au début de cette semaine à Berlin. 
Contrôle des ouvrages 
en métaux précieux 
Les négociations avec l'Allemagne 
au sujet des transferts 
Au cours de la séance du Conseil fédéral de 
vendredi après-midi, M. le Ministre Stucki a présenté 
un rapport détaillé sur les négociations, concernant 
le transfert des intérêts des créances suisses à long 
et moyen terme, qui ont eu lieu jusqu'ici à Berlin. Le 
l , H. ,; ^«.ilf*.»! ' • ,4,.,.- .' KK • .t. *• , . !-!' 
Loi f é d é r a l e su r le c o n t r ô l e d u c o m m e r c e 
d e s m é t a u x p r é c i e u x e t d e s o u v r a g e s 
e n m é t a u x p r é c i e u x . 
(Voir Fédération Horlogère, Nos. des 23 mai et 13 
et 20 juin 1934). 
CHAPITRE VI. 
RECOURS 
Art. 43. 
Tout acte en connexité avec l'activité officielle ou 
professionnelle des bureaux de contrôle et des essa-
yeurs du commerce peut être l'objet d'un, recours au 
bureau central. 
Les mesures et décisions du bureau central peifr 
vent être déférées au département fédéral des fi-
nances et des douanes. 
Les mesures et décisions du département des 
finances et des douanes sont susceptibles de recours 
au, Conseil fédéral. 
Demeure réservé le recours de droit administratif 
au Tribunal fédéral, prévu aux articles 12, 26, 
30 et 40. 
CHAPITRE VII. 
DISPOSITIONS PÉNALES 
Art. 44. 
Celui qui, sous une désignation susceptible de 
tromper aiitrui ou interdite par la présente loi, aura 
présenté au poinçonnement officiel ou fabriqué, fait 
fabriquer, importé aux fins de réalisation, mis en 
vente ou vendu comme ouvrages en métaux précieux 
des objets n'ayant pas le titre prescrit, ou comme 
ouvrages en doublé ou imitations des produits ne 
répondant pas aux prescriptions de la présente loi, 
celui qui aura apposé sur des ouvrages en métaux 
précieux un poinçon de titre susceptible de faire 
croire que le titre est plus élevé qu'il ne l'est en 
réalité, 
sera puni, s'il a agi intentionnellement, d'une 
amende de cinquante à vingt mille francs ou d'un 
emprisonnement de trois jours à une année. Les 
deux peines peuvent être cumulées. 
S'il fait métier de la fraude, la peine d'emprison-
nement sera d'un mois au moins. 
S'il a agi par négligence, il sera puni d'une amende 
de vingt à trois cents francs. Les erreurs excusables 
qui peuvent se produire au cours de la fabrication 
ne sont pas considérées comme négligences. 
Art. 45. 
Celui qui aura contrefait ou falsifié les poinçons 
ou marques officiels, 
celui qui aura fait sciemment usage de poinçons-
faux ou falsifiés, 
celui qui aura fabriqué, se sera procuré ou aura 
remis à des tiers des appareils destinés à la contr«>-
façon ou à la falsification des poinçons ou marques 
officiels, 
sera puni d'un emprisonnement d'un mois à deux 
ans et d'une amende de deux cents à vingt mille 
francs. 
Art. 46. 
Celui qui aura fait sciemment un usage illicite de 
poinçons officiels sera puni d'emprisonnement de 
trois jours à deux ans. La peine pourra être cumu-
lée avec une amende de vingt mille francs au plus. 
Art. 47. 
Celui qui aura mis en circulation des ouvrage« 
en métaux précieux non munis de la désignation) 
du titre et du poinçon de maître , prescrits, ou des 
ouvrages en doublé non revêtus du poinçon de 
maître, ou des boîtes de montre ne portant pas le. 
poinçon officiel. 
celui qui aura modifié ou fait disparaître, sur 
des ouvrages en métaux précieux mis en circulation, 
l'empreinte d'un poinçon officiel, 
sera puni d'une amende de cinquante à cinq 
mille francs. 
Art. 48. 
Celui qui, sans être titulaire d'une patente com-
merciale, d'une patente de fondeur ou d'une auto-
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a briquet d'hcrlcgerie 
se recommandant 
F. Feldmann -Taubé, 
A . 1. 2. 5. 7. B . 12. 13. 21. 
G . 71. 
Roo Waten Co S.A.,Bienne 
A . 1. 2. C . 26. G . 73. 
Rosenfeld Frères, Bienne 
B . 12. 13. de 47 4 à 12 Va Kg-
or et métal 
Edmond Aubry, Breuleux 
A . 1. 2. 3. 7. B . 12. 20. E . 46. G . 71. 
Fabr. des Montres Mildia s. A. 
Ane1 Mosimann & Co., Chaux-de-Fonds 
A . 1. 2. 3. B . 12. E . 46. G . 71. 
G.-Léon Breitling S.A. 
L a C h a u x d e - F o n d s 
D . 30. 31. 32. 40. 43. E . 45. G . 77. 
H o e f e r & C i e , La Chaux-de-Fonds 
A . 1.2.3. 4. 6. B . 12.13. E . 46. 56.5S. 
S c h i l d & C i e S.A., Chaux-de-Fonds 
A . 1. 2. 8. E . 45. 50. 51. 54. 59. 
F . 60. 61. 7Q. G . 71. 
E r n e s f TOlCK ,0cto', Chaux-de-Fonds 
A . 8. E . 45. 48. 50. 51. 54. 55. 
F . 60. 65. 
P a u l Vermot, La Chaux-de-Fonds 
A . 1. 2. 3. 4. 6. 7. B . 12. E . 46. G . 71. 
Calendar Wafeh Co. S.A. 
L a C h a u x - d e - F o n d s 
A . 1. 2. 3. 9. E . 51. 54. 59. D . 31. 
Joseph Huiler, Natalis Watch 
L a C h a u x - d e - F o n d s 
A . 1. 2. 3. 4. 7. 9. B . 1. 2. 20. 21. 
E . 46. 52. G . 71. 
Tchuy Frères, Grenchen 
A . 1. 2. 3. B . 12. 13. 20. G . 71. 
Ed.wyss ,ocfus', Grenchen 
A . 1. 2. 3. 7. E . 45. 46. 50. 54. 
F . 60. G . ' 71 . 
Jules Weber-Chopard, 
Sonvilier, „Ilex Watch 
A . 1.2.3.4. 6. E - 46. 47. 50. 
A. 
indication des signes: 
Montres ancre 
1. Bracelets pour Dames. 
2. Bracelets pour Hommes. 
3. Montres de poche. 
4. Mouvements. 
5. Seconde au centre. 
6. Poche plates, extra plates. 
7. Heures sautantes. 
8. Bracelets 8 jours. 
9. Montres calendriers. 
10. Montres pr. garde-malades. 
B. Montres cylindre 
12. Bracelets pour Dames. 
13. Bracelets pour Hommes. 
20. de poche. 
21. Heures sautantes. 
C. Montres Roskopf 
25. de poche. 
26. Bracelets. 
27. Heures sautantes. 
28. Seconde au centre. 
D. Montres compliquées 
30. Compteurs de sport. 
31. Quantièmes. 
32. Chronographes. 
40. Rattrapantes. 
41. Répétitions. 
42. Remontoir automatique. 
43. Chronographes heures sau-
tantes. 
E. Spécialités 
45. Montres pour Automobiles. 
46. Baguette. 
47. Montres pendentifs. 
48. Montres Motocycle. 
49. Montres bagues. 
50. Montres 8 jours. 
51. Pendulettes 8 jours. 
52. Montres pour aveugles. 
53. Montres automates. 
54. Montres portefeuille. 
55. Mouvements 8 jours pour 
compteurs. 
56. Incassables. 
57. Heures sautantes calendriers. 
58. Hermétiques. Imperméables. 
59. Montres réveils. 
F. Pendulettes et pendules 
60. Pendulettes. 
61. Pendulettes électriques. 
65. Montres chevalet. 
70. Horloges électriques. 
G. Divers 
71. Tous les genres courants. 
72. Porte-échappement. 
73. Roskopf mixte, échap. ancre. 
74. Pièces à clef. 
75. Réveils. 
76. Réveils-portefeuille. 
77. Oiseaux chanteurs. 
ZHa S. A., La Heulte près Bienne 
A . 1. 2. 7. 8. E . 46. G . 71. 
A. Grossen, Crémines 
près Soleure (sur ligne Moutier-Soleure) 
A . 1. 2. 3. 4. 8. B . 12. 13. 20 G . 71. 
Henri Maurer , La Chaux-de-f onds 
A . 1. 2. 4. 5. 7. 9. D . 32. 
E . 46. 49. G . 71. 
Era Watch c° Ltd. 
G . R u e f l i - F l u r y & C o . B i e n n e 
A . 1. 2. 4. B . 12. 13. C . 26. 
E . 46. 53. 56. G . 71. 
Robert Carf S.A., l e Lotie 
A . 1. 2. 3. 4. 6. 7. D . 31. 32. 40. 41. 
E . 46. 47. F . 60. 
ivy Watch Factory, 
N u n i a J e a n n i n , F l e u r i e r 
A . 1.2.3.4.7. B . 12.13.20.21. G . 71. 
G. G a g n e b i n & Cie , Tramelan 
NICA e t POSTALA 
A . 1.2.3.4.6. B . 2 0 . C.25.28. 
D . 3 2 . 4 1 . E . 46. F . 65. G . 71. 
Léon Gindraf, Tramelan 
I s i s W a t c h 
A . 1.2.3.4.7. D.32.42. E .46 . G . 71. 
Pour 1A locat ion des cases encore dispo« 
ni b lés , p r iè re de s 'adresser sans r e t a r d à 
Publ ic i tas Chaux-de-Fonds et succursales 
Phénix Watch Co. S. A. 
P o r r e n t r u y 
A . 1. 2. 3. 4. 6. B . 20. E . 45. 46. 
Sté Ame des Montres „EROS' 
EROS Watch Co. Ltd., Porrentruy 
A. 1.2. 3. 4. 6. B .20 . E . 45. 46. G . 71. 
Société Horlogère Recon-
V i l i e r (Reconvilier Watch Co S. A.) 
A . 1.2.3.4.7. C . 25. 27. 28. E . 45.48. 
52. 53. 54. 55. F . 60. 65. G . 72. 73. 74. 
Gunzinger frères 
R o s i è r e s (Sol.) 
A . 1. 2. 4. 7. B . 12. 13. 21. D . 42. 
E . 46. 56. 58. G . 71. 73. 
Fabrique Excelsior Paru 
S t - I m i e r 
A . 3. D . 30. 32. 40. 41. E . 59. 
Leonidas Watch Factory 
S t - I m i e r 
A . 1. 2. 3. D . 30. 32. 40. G . 71. 
Cie des Montres Sportex S.A. 
S t - I m i e r 
l*r prix Observatoire de Neuchâtel 
D . 30. 32. E . 58. 
Meyer & Siudeli S. A. 
S o l e u r e 
A . 1. 2. 3. 4. 6. 7. B . 12. 13. 20. 21. 
E . 56. 57. G . 71. 
Brenzihofer Frères S. A. 
T a v a n n e s 
A . 2. 3. 4. 6. 7. G . 71. 
A. Reymond S. A., Tramelan 
A . 1. 2. 3. 4. 5. 6. 7. B . 12. C . 26. 
D . 30.32.41.42. E . 46.49.52.54. 56.58. 
G . 71. 73. 
Albert Oebelharf & Cie 
R o s i è r e s 
A . 1.2.4.7. B . 12.13.21. E.46. G . 7 1 . 
Perfecta S. A., Porrentruy 
A . 3. 4. 5. B . 20. E . 45. 50. 59. 
W. Ris, ,0sf ara', Grenchen 
C . 25. 26. 27. 28. D . 30. E . 54. 59. 
F . 60. 65. 
Fabrique Suisse de Réveils et Pendulettes 
„LCViOi" Ls Schwab, Montier (Suisse) 
F . 60. G . 75. 76. 
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sentes, dans le délai d'une année, à un bureau 
de contrôle pour être marqués d'un poinçon de 
transition. Ce poinçon autorise le détenteur à mettre 
les ouvrages en circulation encore pendant trois ans. 
Le règlement d'exécution édictera les dispositions 
de détail à ce sujet. 
Les patentes commerciales et les patentes de 
fondeur prévues dans la présente lot devront être 
demandées dans les trois mois qui suivront l'entrée 
en vigueur de cette dernière. A l'expiration de ce 
délai, elles seront exigées pour toutes les opérations 
réservées aux titulaires de patentes. 
Art. 58. 
Toutes les prescriptions contraires à la présente 
loi sont abrogées dès son entrée en vigueur. 
Sont abrogées notamment la loi fédérale du 23 
décembre 1S80 concernant le contrôle et la garantie 
du titre des ouvrages d'or et d'argent et la loi 
additionnelle du 21 décembre 1886, ainsi, que la 
loi fédérale du 17 juin 1886 sur le commerce 
des déchets d'or et d'argent. 
Art. 59. 
Le Conseil fédéral fixe la date de l'entrée en 
vigueur de la présente loi. 
Il édicté les prescriptions nécessaires à son exé-
cution. 
Ainsi arrêté par le Conseil des Etats. 
Berne, le 16 juin 1033. 
Le président, A. LAEI.Y. 
Le secrétaire, KAESLIN. 
Ainsi arrêté par le Conseil national. 
Berne, le 20 juin 1.933. 
Le président, DOLLFUS. 
Le secrétaire, G. BOVET. 
Prescriptions étrangères 
en matière de devises 
(Des Informations Economiques, OSEC, Lausanne) 
risation d'exercer la profession d'essayeur du com-
merce, se sera livré à des opérations pour lesquelles 
l'un des documents précités est exigé sera puni 
d'une amende de cinquante à cinq mille francs. 
Art. 49. 
Celui qui aura enfreint l'interdiction de colportage 
prévue aux articles 23 et 28. 
celui qui aura contrevenu aux prescriptions con-
cernant l'achat direct de matières pour la fonte, 
sera puni d'une amende de vingt à mille francs. 
Art. 50. 
Tout fonctionnaire du bureau central ou d'un 
bureau de contrôle qui aura reproduit ou fait repro-
duire des ouvrages présentés au bureau sera puni 
d'une amende de cinquante à trois mille francs. 
L'article 40, 2e alinéa, demeure réservé. 
Art. 51. 
Lorsque des infractions sont commises dans la 
gestion d'une personne morale, d'une société en nom 
collectif ou d'une société en commandite, les dispo-
sitions pénales sont applicables aux personnes qui ont 
agi ou auraient dû agir comme représentants sociéf 
taires ou employés. Toutefois, la personne morale 
ou la société répond solidairement avec les personnes 
condamnées du paiement des amendes et des frais. 
Art. 52. 
Les poinçons qui ont servi à commettre une infrac-
tion doivent être confisqués. 
Dans les cas de condamnation pour fraude en 
application de l'article 45, le tribunal peut ordonner 
la confiscation des ouvrages qui ont servi à com-
mettre l'infraction. Les objets doivent être brisés. 
Le produit de la vente du métal revient à la caisse 
fédérale. 
Art. 53. 
Sauf disposition contraire de la présente loi», les 
dispositions générales du code pénal fédéral du 4 
février 1853 sont applicables. 
Art. 54. 
Sont compétents pour juger les infractions prévues 
dans la présente loj, les tribunaux pénaux du canton 
où l'infraction a été commise ou, si elle a été commise 
à l'étranger, ceux du canton où le résultat s'est produit. 
Lorsque plusieurs cantons sont en cause, les tribunaux 
compétents sont ceux du canton où, l'enquête a été 
ouverte en premier lieu. En cas de contestation^ 
le Conseil fédéral désigne le canton compétent pour 
poursuivre l'infraction. 
Le Conseil fédéral a le droit de déférer un cas 
pénal déterminé à la cour pénale fédérale. 
Le bureau central et les bureaux de contrôle 
dénonceront les infractions à l'autorité compétente l'autorisation de transfert sur le compte spécial de 
pour engager les poursuites pénales. Au surplus, les] la Banque nationale suisse auprès de la Reichsbank. 
Il est aussi recommandé aux importateurs allemands 
qui se proposent de payer directement sur ce 
compte au delà de la limite de leur autorisation) 
générale de devises, de demander encore une fois 
cette autoriastion. La reprise des transferts par l'inter-
médiaire de ce compte spécial ne peut dans tous les 
cas être assurée que lorsque l'autorité de devises 
compétente a accordé un nouveau permis. 
C a n a r i e s . 
Le trafic des devises aux Iles Canaries est réglé 
par les prescriptions en vigueur en Espagne. 
Cuba. 
Par décrets-lois Nos. 244 et 256 des 23 et 26 
mai, le Gouvernement de Cuba réduit le contenu d'or 
fin de l'unité monétaire nationale, le peso. Le poids 
de cette monnaie est fixé, désormais, à 0,9873 
grammes, dont 0,8886 grammes d'or fin. L'Etat achè-
tera l'or à raison de 35 pesos argent par once troy 
d'or fin. La monnaie d'or du poids et du titre fixés 
par la loi du 24 octobre 1914, ainsi que la monnaie 
d'or des Etats-Unis n'ont plus cours légal et seront 
achetées au poids selon le cours indiqué plus haut. 
La nouvelle monnaie d'or et les pièces d'argent d'un 
peso ont force libératoire illimitée à l'avenir. Quant 
aux obligations contractées avant la promulgation du 
décret-loi No. 244 en une monnaie qui conserve cours 
légal à Cuba (les billets de banque des EtatsJ-Unis, 
par exemple), elles restent exigibles dans la monnaie 
contractuelle. Tout exportation d'or, sous quelle for-
me que ce soit, est interdite. 
Italie. 
L'exportation de billets de banque, de traites et 
de chèques n'est autorisée que lorsqu'il s'agit de 
valeurs en lires. Les moyens de paiement en d'autres 
monnaies que la lire peuvent être achetés et exportes 
librement pour autant qu'il s'agit de besoins justir 
fiés de l'industrie et du commerce. Dans ce but, il 
est nécessaire de présenter des' documents prouvant 
l'existence de la relation commerciale et de l'enga-
gement de payer qui en résulte (facture, quittance 
douanière, etc.). Il est essentiel d'apporter la preuve 
que les marchandises doivent être payées; la preuve 
de la nécessité d'achat de marchandises étrangères ne 
suffit donc pas. 
Lettonie. 
Selon une loi édictée récemment, seules les mar-
chandises pour lesquelles une autorisation de l'a 
commission de réglementation des importations a été 
obtenue, pourront être importées. 
Nécrologie 
Allemagne. 
Peu après la parution de notre dernier numéro, 
l'Allemagne avait bloqué les comptes spéciaux (Son-
derkonten). Cette mesure a toutefois été immédiate-
ment rapportée après pourparlers, pour autant qu'il 
s'agit de paiements provenant d'exportations de 
marchandises suisses. Nous recommandons aux mai-
sons suisses au bénéfice d'un compte spécial d'étrjiiH 
grès (Ausländer-Sonderkonto) de demander à non-
vœu auprès de l'Office de devises allemand compétent 
*}" M. Piguet-Fages, Genève. 
On annonce le décès, survenu à l'âge de 77 ans, 
de M. Charles Piguet-Fages, conservateur du musée 
et du parc de I'Ariana et ancien conseiller adminis-
tratif. 
Né à Plainpalais, le 6 mai 1857, Charlies Piguet-
Fages suivit les classes du Collège jusqu'à l'âge de 
14 ans. Il fit ensuite un apprentissage de mécanique 
pratique tout en suivant les cours de l'Ecole indust-
rielle jusqu'à 18 ans. Deux ans durant il fut ouvrier 
mécanicien, puis fit un apprentissage théorique et 
pratique d'horloger. Il travailla l'horlogerie: mon-
tres de précision, montres compliquées, montres bi-
joux, de 1877 à 1910. Il fut expert fédéral pour 
l'exposition de Chicago en 1890, pour celle de 
Paris en 1900 et devait devenir, par la suite, expert 
fédéral pour les Ecoles professionnelles de mécanique 
et d'horlogerie. 11 rendit, en cette qualité, de grands 
services et, en acceptant sa démission en 1933, le ' 
Département fédéral de l'économie publique exprima 
ses regrets de se séparer d'un collaborateur si 
précieux. ; • • < • : ; 
Informations 
articles 146 à 174 de la loi du 22 mars 1893/25 
juin 1921 sur l'organisation judiciaire fédérale sont 
applicables. 
Art. 55. 
Les manquements aux obligations imposées par la 
présente loi, par ses règlements ou par des instruc-
tions du département fédéral des finances et des 
douanes ou du bureau central aux titulaires d'une 
patente commerciale, d'une patente de fondeur, d'un 
diplôme d'essayeur ou d'une autorisation d'exercer 
la profession d'essayeur du commerce seront punis, 
en tant qu'ils ne constituent pas des infractions au 
sens des articles 44 à 50, d'amendes d'ordre de 
trois cents francs au plus. 
Les contraventions aux mesures d'ordre se pres-
crivent par une année à dater du jour où elles ont 
été commises, et les amendes d'ordre par une année 
à partir du jour où elles ont été prononcées. La 
prescription est interrompue par tout acte de pour-
suite ou d'exécution. 
L'article 51 est applicable. 
Art. 56. 
Les amendes d'ordre sont prononcées par le bu-
reau central. Daus des cas de minime importance:, 
cette compétence peut être déléguée par le règlement 
d'exécution aux bureaux de contrôle. 
Le prononcé est communiqué à l'intéressé par 
écrit, avec les motifs. Il peut être attaqué par le 
recours prévu à l'article 43. 
Les bureaux de contrôle non compétents pour 
infliger eux-mêmes une amende d'ordre sont tenus 
de signaler au bureau central les contraventions aux 
mesures d'ordre. La même obligation est imposée 
aux essayeurs du contrôle et aux essayeurs du com-
merce. 
CHAPITRE VIII 
DISPOSITIONS TRANSITOIRES ET FINALES 
Art. 57. 
Les ouvrages indigènes déjà fabriqués au moment 
de l'entrée en vigueur de la présente loi, qui répon-
dent aux dispositions précédemment en vigueur, mais 
non à celles de la présente loi, peuvent être pré!-
Esthonie. 
Il est actuellement très difficile de rapatrier par 
compensation des créances en: Esthonie. Il est donc 
recommandable de n'accepter des livraisons dans ce 
pays que si l'on a la garantie que les devises seront 
accordées. 
Hongrie. 
On admet que le traité actuel de clearing qui vient 
Avis. 
Les maisons 
Golay, C.-fi. S. A., Le Sentier . ; 
Pacchlottl, A., Nice, 
sont en faillite. Les créanciers sont priés de nous 
envoyer le relevé de leur compte en triple, afin que 
nous puissions produire dans les délais. 
— Nous mettons en garde contre: 
Braillard, J.-E. et Co., Colombier 
Guclssaz, Jean, Zurich 
Montoya, V. Vaca, Madrid-
Ruiz, Fernandez, Madrid 
La Industrial Espauola de Relojeria, Madrid. 
— Nous recherchons le nommé: 
Arthur Rosenbaum, 
ci-devant à Bucarest, 19 Str\ MuzeloA 
Les personnes qui pourraient nous indiquer son 
adresse actuelle sont priées de nous en faire part. 
L'information Horlogère Suisse 
La Chaux-de-Fonds Rue Leopold Robert 42 
Serv ice d e r e c h e r c h e s . 
1) Maison de Llsboiuie désire entrer en relations 
avec fabricants de montres de poche et de bra-
celets très bon marché (articles de réclame). 
2) Qui fabrique les montres à feu de dés, à jeu d? 
rOjileltes et à petits chevaux? 
3) Maison de Cincinnati (Ohio U. S. A.) cherche 
montres tous genres 'ses bon marché. 
Adresse et détails sont communiqués par la Cham-
bre suisse de l'Horlogerie, Serre 58, La Chaux-dec 
Fonds, contre remise de fr. 1.20 par adresse. 
Douanes 
Brés i l . — N o u v e a u t a r i f d o u a n i e r . 
Le nouveau tarif douaniei/brésilien, attendu depuis 
longtemps, vient d'être publié dans le Journal offi-
ciel du 11 juin courant. 
C u b a . — T a x e d e l u x e . 
Par décret dû 22' mai dernier, le gouvernement 
cubain a aboli la taxe de luxe et de consommation, 
de 5 o/0 institué dès le 29 janvier 1931 sur les objets 
à échéance le 30 juin sera prolongé vraisemblable-1 de bijouterie, d'orfèvrerie et objets de parure en 
ment jusqu'à la fin de juillet. | général, tous objets en or ou en platine. 
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Grosses Geschäftshaus ist Käufer in 
Serien einer unzerbrechlichen, wasserfesten 
A r m b a n d u h r 
in rostfreiem Stahlgehäuse, Anker, gute 
Qualität. 
Offerten mit Preise unter Chiffre P 3094 C 
an Publicitas Chaux-de-Fonds. 
Très ancienne Maison d'Horlogerie 
et Bijouterie de Genève 
b e a u x m a g a s i n s , e x c e l l e n t e m p l a -
c e m e n t , m e i l l e u r c l i e n t è l e , serait disposée 
à céder fonds et clientèle 
avec ou sans stock, ou éventuellement à prendre colla-
borateur. — Mise de fonds nécessaire peu importante. 
Pas d'intermédiaire. 
Ecrire sous chiffre R 6 6 7 3 X à P u b l i c i -
t a s G e n è v e . 
Allaire interessante 
Fabrique d'horlogerie, société anonyme, 
membre de la F. H., en ordre avec les conven-
tions, cessant la fabrication, vendrait le corps 
des titres à des conditions très avantageuses. 
S'adresser sous chiffre P3098C à Publ ic i tas 
La Chaux-de-Fonds . 
EMPLOYÉ 
Suisse, 34 ans, célibataire, bonne éducation et présentant bien, 
cherche situation dans commerce d'horlogerie en Suisse ou à 
l'étranger. — Possède le français, l'anglais et bonnes notions 
d'allemand. — Au courant de la vente et de l'étalage. 
Excellents certificats et références. 
Prière d'adresser les offres à c a s e p o s t a l e 
10 .230 L a C h a u x - d e - F o n d s . 
Pour cause de départ à vendre avantageusement 
une autO 
marque «Nash», conduite intérieure, 5 places, 8 
cyl.. modèle 1931, en parfait état, ayant très peu 
roulé. Comme payement partiel on prendrait évent. 
des marchandises, montres ou mouvements. 
Offres sons chiffre J 21009 U à Publicitas, Bienne. 
Achète tout de suite, au comptant 
stockf-liquidations 
M O N T R E S o u F O U R N I T U R E S 
tous genres 
Adresser offres détaillées à l 'adresse E. P . D. 
poste restante , Marché-Neuf, BIENNE. 
Maison établie depuis plus 
de 40 ans au Japon demande 
représentation 
d'horlogerie 
Premières marques. 
Faire offres sous chiffre 
M 6 7 7 1 X à P u b l i c i -
t a s L a C h a u x - d e -
F o n d s . 
A v e n d r e 
une Machine â arrondir 
* Schäublin >, double, 
S'adresser s. chiffre Q21434U 
à Publicitas Chaux-de-Fonds. 
Fournitures de bureau 
Timbres caoutchouc 
Librairie-
Papeterie Mfliy 
de luxe 
pour montres-bracelets, cuir et 
moiré et montres de poche en 
tous genres et aux prix mo-
dérés offre: 
J.LangenbachS.A. 
Fabrique de cartonnages 
et papier ondulé, 
L e n z b o u r g (Argovie). 
MC«? 
ival Watch 
La Chaux-de-Fonds 
R. BRANDT. Téléph. 22.431 
n'a qu'un souci 
servir ses clients 
consciencieusement. 
FAITES UN ESSAI. 
Sertisseuse 
qualifiée (nouveau système) 
cherche place pour de suite ou 
à convenir dans n ' importe 
qu'elle contrée. 
Ecrire sous chiffre P3104C 
à Publicitas La Chaux-de-
Fonds. 
Q u i s o r t i r a i t t e r » 
m i n a g e s d e 3 3/4 à 
10 Vs H g- . a n c r e a u x 
p r i x d u j o u r . 
Offres sous chiffre PJ3101 C 
à Publicitas Chaux-de-Fonds. 
Grantlissages 
d e P i e r r e s f i n e s 
Spécialité de fins trous 
ARNOLD SCHOLL 
E r l a c h (lac de Bienne) 
^ i i i i jm i i i iny 
• NO 
IIIIIIMIIIMIIIIIII llllillll 
UVEAUTE EN 
LAPIDAGE 
LE VERRE DE MONTRE 
F A C E T É M É C A N I Q U E M E N T 
PARFAITEMENT S Y M É T R I Q U E 
AVEC LES FACETTES DE LA BOÎTE 
L A P I D A G E D E B O I T E S D E M O N T R E S 
E N T O U S M É T A U X : OR, M É T A L , E T A C I E R 
C H E Z T O N Y VAURILLON S .A. 
I i L A P I D E U R S A G E N È V E 
• 
I 
TÏIPOOI" Willi lllllll MIHI im 
REPETER pou* 
RÉCUPÉRER 
Nons nous imaginons trop souvent que les gens 
prennent un intérêt très vif à notre publicité, qu'ils 
vont s'empresser de la rechercher partout et, sitôt 
notre nom découvert dans un journal ou ailleurs, 
qu'ils courront acheter notre marchandise. Illusion ! 
Illusion fréquente, et qui entraîne tant de commer-
çants, à des publicités naïves, qui leur laissent 
simplement une perte d'argent et une déception de 
plus. Heureuse déception, lorsque la leçon porte 
Ne parlons pas, pour le moment, de la qualité des 
textes et de la disposition graphique des annonces. 
Contentons-nous d'évoquer une technique souvent 
méconnue, même par des professionnels: l'art de 
sérier ses annonces. Car le succès d'une campagne 
ne dépend pas uniquement de la valeur des textes 
et illustrations, ou de leur renouvellement fréquent; 
pour une très large part, il dérive de la juste ca-
dence des publications. 
Comme en musique, un certain rythme est indis-
pensable dans i'écoulement d'une campagne de 
publicité. Deux ou trois annonces par semaine, 
pendant plusieurs semaines ou plusieurs mois, fini-
ront inévitablement par marteler la position adverse, 
d'une publication à l'autre, le lecteur n'a pas le 
temps de se reprendre, ni le loisir d'oublier, ce qui 
arrive inévitablement lorsque les publications se 
font à trop longs intervalles, une semaine ou da-
vantage. De même, les changements de texte trop 
fréquents déroutent le lecteur. Ce que le public 
doit savoir, il faut le lui présenter à réitérées fois, 
sans trop d'intervalle. 
Celui qui fait de la publicité remarque ses propres 
annonces dix fois, vingt fois, plus fréquemment, et 
avec plus d'attention et de complaisance, que 
l'„homme de la rue". Rien d'étonnant à ce qu'il s'en 
exagère l'effej. 
L'expérience démontre aussi qu'une petite annonce 
répétée plusieurs fois par semaine produira, dans la 
règle, plus d'effet utile qu'une grande annonce pu-
bliée à longs intervalles. C'est par la répétition que 
vous récupérerez vos dépenses de publicité. 
Ce problème mérite donc d'être examiné à fond. 
Que diriez vous, si nous vous proposions d'examiner 
avec nous les suggestions qui vous viennent de 
droite et de gauche, et ce, sans frais ni engagement 
pour vous ? A l'occasion de cet entretien, vous 
verrez si nous cherchons seulement à tirer parti de 
notre entrée en relations, ou si nous avons vérita-
blement quelque chose à vous proposer. 
PUBLICITAS 
LA CHAUX-DE-FONDS 
21, Rue Leopold Robert Téléphone 21.494 
ancre 
petites et grandes pièces sont 
entrepris. 
Ecrire sous chiffre 
P2717P à Publicitas Chaux-
de-Fonds. 
Courtier en horlogerie 
cherche tous genres de mon-
tres égrenées pour placement 
en magasin. 
Ecrire N. Pelletier, 6, Ter-
rassière, Genève. 
Téléphone: 27.517 
Sommes acheteurs 
de montres - bracelets et de 
montres de poche, tous métaux 
et tontes grandeurs pour le 
marché allemand, qualité cou-
rante régulière, mouvements 
cyl. et ancre, 7 et 15 pierres. 
Faire offres à case postale 
13767 Chaux-de-Fonds. 
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Des renseignements détaillés concernant les pro-
duits de l 'horlogerie et de la bijouterie seront don-
nés dans notre prochain numéro. 
Le nouveau tarif entrera en vigueur le 1er sep-
tembre procliain. 
Espagne. — Droit* (Agio). 
L'agio dû au cas où les droits de douane, payables; 
en or, sont acquittés en monnaie d'argent ou en 
billets de banque, a été fixé, pour la période du 
21 au 30 juin 1934, à 138.49 »,b (agio du 11 au 
20 juin 1934, 138.57 °/o). 
Légations et Consulats 
Suisse. 
Belgique. M. J. Le Jeune de Munsbach, a remis au 
Conseil fédéral de nouvelles lettres l'accréditant 
en qualité d'envoyé extraordinaire et ministre, 
plénipotentiaire de Belgique près la Confédération 
suisse. ' 
Pérou. Suivant communication de la Légation de 
Pérou à Berne, M. Federico Zinke, vice-consul 
honoraire, a été désigné en qualité de gérant in-
térimaire du consulat du Pérou à Zurich, en rem-
placement de M. George Borach, consul, décédé. 
Haïti. Suivant une communication de la Légation1 
d'Haïti, à Paris, la juridiction du consulat d'Haïti 
à Genève, s'étend aux cantons de Genève, Vaud, 
Neuchâtel, Valais, Fribourg, Bâle-Ville et Bâl'e-
Campagne; celle du consulat de Zurich aux can-
tons de Zurich, Argovie, Thurgovie, St-Gall, Gla-
ris, Appenzell, Schaffhouse et Grisons; celle du 
consulat de Berne aux cantons de Berne, Soleure, 
Lucerne, Tessin, Unterwald, Uri, Zoug et Schwyz. 
Etranger. 
Italie. Le Conseil fédéral a accepté, avec remercief-
ments pour les services rendus, la démission don-
née pour le 30 juin 1934, par M. Peter Lansel, 
de Sent, Grisons, de ses fonctions de consul de 
Suisse à Livourne. La gérance intérimaire du con-
sulat a été confiée à M. Frédéric Menoud, de 
Neuchâtel, chancelier. 
Registre du commerce 
Raisons sociales: 
Enregistrements: 
11/6/34. — William Jaques (de Ste-Croix), sertis-
sage et petite mécanique, Bovet de Chine 1, Ffau-
rier. 
15/6/34. — C. Bucherer, Aktiengesellschaft, Juwelier 
'i. Uhrmacher, Litzern (Ch. Buclierer, Société Ano-
nyme, Bijoutier et Horloger, Lucerne), (C. Buchv-
rer, Società Anonima, Qioilliere et Orologiario, L:i-
cerna), soc. an. cap. soc. fr. 100,000 nom., re-
prise et continuation des affaires de la maison « C. 
Bucherer», Lucerne, Interlaken, Lugano et St-
Moritz, fabrication et commerce de montres de 
précision et pendules, fabrication de bijouterie, 
orfèvrerie, argenterie. Cons, adm.: Cari Bucherer, 
présid., Ernst Bucherer, membre et délégué, sign, 
tous deux indiv., Schwanenplatz 5, Lucerne. 
Modifications: 
9/6/34. — Universo S. A„ Société générale des Fa-
briques d'Aiguilles., La Chaux-de-Fonds. Le cap. 
soc. est réduit de fr. 1,514,250 à fr. 673„000. 
Jean Schneider père cesse de faire partie du Cons, 
adm. et remplace par son fils Jean, de Briigg-
Bienne. Willy Berthoud, jusqu'ici membre, a été 
nommé présid. en lieu et place de Henri Bopp-
Boillot, qui devient vice-présid., Willy Berthoud 
est en outre nommé adm.-délégué en lieu et place 
de Léon Spahr, qui reste membre du Conseil. Geor-
ges Ramseyer, directeur, est nommé secret. 
11/6/34. — Frey et Co., Frey-Uhrenaktiengc'sell^ 
schuft, Bienne. Le cap. soc. est réduit "par annula-
tion d'actions de 500,000 fr. à 1.50,000 fr. nom. 
12/6/34. — Fabrique de Montres Hugo S. /1„ Bienne. 
Gottfried Eichelberger est sorti du Cons. adm. et 
remplacé par Georges Hugucnin, du Locle, sign, 
indiv. 
14/6/34. — La maison « Aurèle Donzé-Frésard », com-
mrece d'outils .et de fournitures générales pour 
l'horlogerie et branches annexes », Tramelaivdessus, 
modifie sa raison sociale en celle de Aurèh Douze 
e tson genre de commerce en: outils et fourni-
tures générales pour l'industrie hork>gère, la méca-
nique et usines, fabrication et commerce en gros 
et détail. 
15/6/34. — Jacques Perret, fabrication et commerce 
de pierres fines pour l'horlogerie, TYamelan-dessus. 
La procuration accordée à Georges Huguenin!-
Perret est radiée. 
15/6/34. — La maison «Georges Favre-Lecoultre, Fa-
brique Gefel », mécanique, étampes, découpagesi, 
etc., La Chaux-de-Fonds, modifie sa raison sociale 
en celle de Georges Favre-Lecoallre, et son genre 
de commerce en: fournitures d'horlogerie en gros, 
etc. et transfère ses locaux à la Rue du Grenier 32. 
16/6/34. — La soc. en n. coll. « Jean Humbert et 
Cie, Successeurs de Fritz Perret et Cie, Usine Hic», 
fabrication de boîtes de montres or, etc., La 
Chaux-de-Fonds, est dissoute, sa raison radiée. 
Actif et passif sont repris par Jean Humbert et 
Cie, Société Anonyme, soc. an. cap. soc., fr. 100 
mille nom. Cons, adm.: Henri Humbert, présidj, 
Jean Humbert, vice-nrésid-secrét., Marcel de Cou-
ion, Henri Monnier Dr., les deux premiers nommés 
sign, indiv., ainsi que Charles Humbert, fondé 
de procuration. Siège: Rue du Doubs 87, La 
Chaux-de-Fonds. 
18/6/34. — S. A. 'Bellevue, Montier, horlogerie, etc., 
Moutier. Ernest Nater, directeur, cesse d'être mem-
bre du Cons. adm. et y est remplacé par Georges 
Moser, de Riiderswil, directeur, qui signe indiv. 
Radiations: 
14/6/34. — Numa Boillat, fabrication d'horlogerie, 
La Chaux-desBreuIeux. 
9/6/34. — M. Brailowskv et Co., Beleco Watch, soc. 
com., fabrication, achet et vente d'horlogerie, etc., 
La Chaux-de-Fonds. 
13/6/34. — Cfiê-Ad. Tognetti, fabrication d'horloge-
rie, La Chaux-de-Fonds. 
15/6/34. — C. Bucherer (Ch. Bucherer), orfèvrerie 
et bijouterie, horlogerie, Lucerne. 
19/6/34. — Charles Arnoux, sertissages, Noirmont. 
18/6/34. — Alfred Fahmi-Pasche, achat et vente de 
diamant brut pour ['horlogerie, Lucens. 
20/6/34. — F. Audemars fils, ancienne maison Aude-
mars, fondée en 1811, Le Brassus. 
20/6/34. — Paul Rochat-Guigtmrd, horlogerie, Les 
Bioux. 
Faillites. 
Etat de collocation: 
Failli: Jaquet, Fritz, sertisseur, Rue de la Paix 101, 
La Chaux-de-Fonds. 
Délai pour action en opposition: 30 juin 1934. 
Failli: Fleury C/i.-E., horlogerie, Grenchen. 
Délai pour action en opposition: 3 juillet 1934. 
Clôture de faillite: 
20/6/34. — De/ion Jules, Fabrique Eglantine, Les 
Brenets. 
20/6/34. — flo, S. A., horlogerie et petite méca-
nique, Rue Butini 20, Genève. 
Concordats. 
Délibération sur l'homologation du concordat: 
29/6/34. — Fabrique d'horlogerie Minerva, Société 
anonyme, Villeret. 
Dessins et Modèles 
Radiations: 
No. 43070. 25 août 1928. — 2 modèles. — Pont de 
barillet et masse d'enciiquetage pour mouvements 
de montres. 
No. 43075. 27 août 1928. — 3 modèles. — Platines 
de mouvements de montres. 
No. 43083. 27 août 1928. — 3 modèles. — Eléments 
de bracelet cordonnet. 
No. 43090. 28 août 1928. — 3 modèles. — Outils à 
polir. 
O n p e u t s e p r o c u r e r : 
à la Chambre suisse de l'Horlogerie, Serre 58, La Chaux-
de-Fonds, ou aux Chambres de commerce de la région 
horlogère : 
Formulaire N» 19 H . D é c l a r a t i o n p o u r l ' e x -
p o r t a t i o n d e p i è c e s d é t a c h é e s d e 
m o u v e m e n t s d e m o n t r e s . Coût: fr. 2,— le 
100, plus port. 
Formulaire de demande de remboursement de t a x e s 
f r a n ç a i s e s d ' i m p o r t a t i o n . Gratis. 
C O T E S 
26 Juin 1934 
Métaux précieux 
Argent fin en grenailles fr. 05.— le kilo. 
Or fin, pour monteurs de boîtes » 9500 » 
» laminé, pour doreurs » 3575.— » 
Platine » 5.15 le gr. 
U4. 
Boîtes or et bijouterie, Cote N° 3 en vigueur dès le 
7 juin 1929. 
Cours du Diamant Boart: 
Prix de gros en Bourse au comptant. 
Par carat 
Qualités ordinaires fr. 2.20 — 2.40 
Grain fermé, petit roulé » 2.40 — 2.60 
Boart Brésil » 3. 3.10 
Eclats » 2.10 — 2.25 
Carbone (Diamant noir) pour poudre » 1 6 . — 20.— 
Teiulance ferme. 
Cours communiqués p a r : 
J.-K. Smit & Zonen, Amsterdam. ,< '
 ;jfl • \ v . 
Agent: S.-H. Kahl, Rignwnts, Qeuèvc. Imprimeurs : Haefeli & Co., La Ghaux-de-Fonds 
C o m p t a n t 
London ig juin 20 juin 21 juin 
(Ces prix s'entendent par tonne anglais« de 
en £ stg.). 
Aluminium inter. 100 100 100 
> e x p o r t . 100 100 100 
Antimoine 39-40 39-40 39-40 
Cuivre 32-5/ 32-1/3 32 
32-5/ 32-36 32 
35-5-35-15/ 35-5-35-15/ 35-5-35-10/ 
» settl . price 
» électrolytiq 
» best, selected 34-10-35-15/ 
» wire bars 35-15/ 
Etain anglais 225-12/6 
» é t ranger 225-12/6 
» settl . price 225-10/ 
» Straits 226.5/ 
Nickel intérieur 200-205 
Plomb anglais n 
» étranger 11-1/3 
» sett l . price i1.2/6 
Zinc 14-1/3 
» sett l . price 14 
34-10-35-15/ 34-10-35-15' 
35-15/ 
226-2/6 
226-3/9 
226-5/ 
227 
200-205 
11-1/3 
11-1/3 
11 
14 
14 
3540/ 
225-15 
225-17/6 
225-15/ 
226-10/ 
200-205 
11 
11 
11 
13-18/9 
14 
22 juin 
1 0 1 6 k g . 
100 
100 
31-40 
31-16/3 
31-12/6 
34-I5/-35-5/ 
34-35-5/ 
35-5/ 
226-10 
226-7/6 
226-5/ 
227 
200-205 
11 . 
11 
11 
13-12/6 
13-15/ 
C o m p t a n t 
20 juin 21 juin 22 juin 23 juin Paris 
(Ces prix s'entendent en francs français 
par kg. 1000/1000) 
Nitrate d'argent 
Argent 
Or 
Platine 
» iridié 25 <y0 
Iridium 
(en francs 
Chlorure de platine 
P latinité 
Chlorure d'or 
London 
(Ces 
193 
265 
17.500 
20.000 
27.500 
45.000 
196 
270 
17.500 
20.000 
27.500 
45.000 
193 
265 
17.500 
20.000 
27.500 
45.000 
français par gramme) 
9,50 
10,85 
9,15 
20 juin 
prix s 'entendent 
(31 gr . 103) 100Ö/1000) 
9,50 
10,85 
9,15 
9,50 
10,85 
9,25 
21 juin 22 juin 
par once troy 
Or (shill.) 
Palladium 
Platine (shi! 
(Lstg.) 
ill.) 
137/io1/: 
155 
138/07, 
47e 
155 
138/1 
47e 
155 
196 
270 
17.500 
20.000 
27.500 
45.000 
9,50 
10,85 
9,25 
28 juin 
138/1 
47« 
155 
(par once standard 925/1000 en pence). 
Argent en barres | 19.7/8119.15'16| 20.1/16J 20.1/16 
New-York 20 juin 21 juin 22 juin 23 juin 
(Ces prix s'entendent en cents par once 
äe 31 gr. 103). 
Argent en barres | 45 | 45.1/81 45.1/8 | 45.1/4 
Escompte et change. 
Suisse: Taux d'escompte 2 % 
» * avance s/nantissement 2 7z°/o 
France 
Gr. Bretagne 
U. S. A. 
Canada 
Belgique 
Italie 
Espagne 
Portugal 
Hollande 
Indes néerl. 
Allemagne 
Dantzïg 
Autriche 
Hongrie 
Tchécoslov. 
Esthonie 
Lettonie 
Lithuanie 
Russie 
Suède 
Norvège 
Danemark 
Finlande 
Pologne 
Yougoslavie 
Albanie 
Grèce 
Bulgarie 
Roumanie 
Turquie 
Egypte 
Afrique Sud 
Australie 
Argentine 
Brésil 
Chili 
Uruguay 
Colombie 
Pérou 
Equateur 
Bolivie 
Venezuela 
Mexique 
Philippines 
Indes brit. 
Chine 
Japon 
Parité Esc. 
en francs suisses °/0 
2 
3 
3 
6 
57; 
27: 
Demande Oifre 
100 Frs 
1 Liv.st. 
1 Dollar 
1 Dollar 
100 Belga 
100 Lires 
100 Pesetas 
100 Escudos 
100 Florins 
100 Guilder 
100 Reichsmk. 
100 D.Gulden 
100 Schilling 
100 Pengô 
100 Cour. 
100 Cour. 
100 Lats 
100 Lits 
100 Tchervon. 
100 Cr. sk. 
100 Cr. sk. 
100 Cr. sk. 
100 Markka 
100 Zloty 
100 Dinars 
100 Francos 
100 Drachmes 
100 Leva 
100 Lei 
100 Livres t. 
100 Livres ég. 
1 Liv. st. 
1 Liv. st 
100 Pesos 
100 Milreis 
100 Pesos 
100 Pesos 
100 Pesos 
100 Soles pér. 
100 Sucres 
100 Bolivianos 
100 Bolivars 
100 Pesos 
100 Pesos 
100 Roupies 
100 Taels 
100 Yens 
20.305 
25.22 
5.18 
5.18 
72.06 
27.27 
100.— 
22.29 
208.32 
208.32 
123.45 
100.88 
72.93 
90.64 
15.33 
1 3 9 . -
1 0 0 . -
51.80 
2666.-
138.89 
138.89 
138.89 
13.05 
58.14 
9.12 
1 0 0 . -
6.72 
3.74 
3.10 
227840 
2592 — 
25.22 
25.22 
2 2 0 -
62.08 
6 3 . -
536.— 
5 0 4 . -
207.50 
103.60 
189.16 
1 0 0 . -
258.32 
258.— 
189.16 
258.33 
20.24 
15.44 
3.06 
3.09 
71.70 
26.15 
41.90 
1 4 . -
208.40 
4 
3 
5 
472 
37* 
572 
57 ä-6 
5-6 
8 
*/ . 
37, 
27; 
7 
v
r 
7 
117.-
57: 
79.50 
78.— 
69.— 
6.75 
3.-
37, 
6'/»-7 12.30 
6 I 73.50 
— I 1 8 . — 
4V.-6 — 
•à'h 
3.65 
20.34 
15.50 
3.09 
3.11 
7 2 . — 
26.35 
42.30 
14.30 
208.80 
210 .— 
117.75 
101.25* 
57.75» 
89.95* 
12.85* 
9 7 . -
5 1 . — 
80.50 
78.50 
69.50 
7.— 
58.35* 
7.15* 
3.08 
249.— 
1597.r-
17.70 
12.50 
75.— 
20.50 
126.— 
157.— 
7 0 . -
9 4 . -
85.— 
155.— 
120.— 
95.— 
93.— 
*) Cours du service international des virements postaux. 
N B. Les cours indiqués pour les pays d'outre-mer sont approximatifs 
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GROSSISTES! 
Cherchez-vous des 
Montres de poche, système Roskopf 
Véritable „Louis Roskopf S. A." 
„Petit Fils Roskopf" et „Roskopf Enkel« 
Roskopf mixtes, échappement ancre 
Montres de poche, ancre réelle, de 16 à 19'", lépine et savonnette 
haut. 22 et 26 douzièmes. 
Idem en 16 size, mises à l'heure négative et tirette 
Calottes bracelets 8% et 10%'", ancre, 7, 10 et 15 pierres, 
nickel, chromé, plaqué, argent, en toutes formes de boîtes. 
Mouvements seuls, remontés prêts à mettre en boîtes : 
8% et 10 W ancre — 16 à 19'" ancre, 22/12 et 26/12 — 
16 size négatifs, ancre — 16 size négatifs, mixtes, 197AR. 
Spécialités de montres pour automobiles, motocyclettes et bicyclettes 
Chevalets, pendulettes, portefeuilles, montres d'aveugles, 
seconde au centre, avec et sans stop 
7043 7044 8066 8067 9099 9100 
Spécialité de Calottes et Mouvements 
5 Y«, 6 %, 7 y* / 11 et 8 3A /12 lignes ancre 
$U8è 
La 
montre 
de 
qualité 
Heures sautantes; automates; façon 8 jours 
Colosses 24, 30, 36 et 42 lignes 
Montres à clefs, à vis, chemin de fer 
Montres maçonniques, pare-chocs, boules 
Mouvements 8 jours pour compteurs 
Porte-Echappements Roskopf et ancre 
Etude et entreprise de calibres réservés 
etc., etc. 
(Ne vend qu'aux grossistes.) 
Adressez-vous à la Waswjfgiï, 
E t a b l i s s e m e n t fondé en 1902 
SOCIETE HORLOGERE RECONVILIER (RECONVILIER WATCH C° S.A.) 
à RECONVILIER (Suisse) 
r 
i 
^Danque Ltédérale 9?S£ 
Jzfa (^Aaux-de-bToncls 
FONDATION 
1863 
SIEGE CENTRAL 
ZURICH 
KL ouïes opérations de. ^Banque 
Pierres fines pour l'Horlogerie 
Grenat, saphirs, rubis, etc. 
RUBIS SCIENTIFIQUES 
P i e r r e s à e m b o u t i r - P i e r r e s à c h a s s e r 
- Diamölre précis — 
P i e r r e s - b o u s s o l e s p o u r c o m p t e u r s é l e c t r i q u e s 
P i e r r e s p o u r r h a b i l l a g e . 
THEURILLAT & C° 
POR^ENTRUY 
L I V R A I S O N P A R R E T O U R 2591 
I 
I 
Fabrique de Ressorts de montres 
Spécialités 
3 % à l 3 1ig. 
Commission 
Exporta t ion 
H'* Fivaz S. A., Bienne 7 
Téléphone 37 .30 Rue des Pianos 5 5 
installations de dépoussiérage 
pour tours à polir, lapidaires. 
Aspiration des vapeurs de bains de chromage, 
de dorage et autres. 
Aspiration de fumées, d'exhalaisons. 
Se recommande, Téléphone 23.74 
AURED MEFLl Muons BIENNE 
Excellentes référence?. Route de Boujean 52 a. 
•El 
f
" J H ! S , r FABRIQUE DtTAMPES 
La Chaux-de-Fonds (Suisse) pour tous genres d'industries 
Téléphone 21.957 SPECIALITE: 
i$ E t a m p e s d e b o i t e s 4£ 
a s ' g e u t , u i c i a l , « r , I>Uouiei*iv* 
* E S B K * I 
——•—! 
Blocs à colonnes 
B l o c s à c o l o n n e s 
de haute précision 
Prix sans concurrence Livraison rapide 
Préférez le b l o c H ä u s e r 
Henri HÄUSER s. a. 
machines de précision 
B I E N N E Tél. 49.22 
